
Lettre Tarap N°7 – Action Dolpo – Mars 2017  Page 1 

   
 

 
 

Chers amis 

Nous sommes conscients de vous avoir laissés sans beaucoup de nouvelles depuis un certain temps. Le 
temps qu’il a fallu pour que la session scolaire d’été se termine dans la Tarap en novembre, que les 
responsables du projet reviennent à la ville en décembre et que des rapports sur l’année nous 
parviennent en février. 
Voici donc une revue rapide des dernières informations en notre possession. 

Marie-Claire Gentric 
 
 

DOLPO – Crystal Mountain School 
Malgré des efforts de recrutement de nouveaux professeurs par nos responsables, l’école a souffert d’un manque 
d’enseignants du fait de la défection de dernière minute d’un couple nouvellement recruté. 

Fort heureusement trois étudiantes de Snow Leopard Residence, en vacances au Dolpo après leur examen du SLC, 
ont choisi d’enseigner à CMS durant leur séjour dans leurs familles. De l’avis de tous, elles se sont montrées 
excellentes. Au moment où elles ont dû retourner à Kathmandu pour continuer leurs études, ce sont deux autres 
étudiants de SLR, en fin d’études, qui prirent le relais de l’enseignement à l’école. Ces jeunes volontaires à eux tous, 
ont fait merveille et ont permis de sauver l’année scolaire bien mal commencée. Ils ont été rejoints pendant deux 
mois par une jeune fille bénévole venant de Pokhara - courageusement toute seule - et qui a aussi montré beaucoup 
d’implication et d’énergie dans son travail. 

De nouveaux enseignants fonctionnaires, nommés par le rectorat, ont grossi l’équipe avec plus ou moins de 
compétences et d’efficacité. 

Les efforts continus de nos responsables pour faire évoluer la pédagogie, à l’aide d’outils comme les ordinateurs et 
projecteurs pédagogiques et au travers de nombreuses activités extrascolaires, ont contribué aux résultats très 
positifs de l’année 2016, soit une réussite à l’examen de fin d’année de 89,6% sur l’ensemble des classes. 

Anecdote : parmi les élèves de CMS, il y a une petite fille nommée Dawa Tsomo en classe 1, qui est la première 
fille, du premier étudiant à retourner travailler dans la Tarap comme enseignant, le premier à se marier et à avoir des 
enfants ! Aujourd’hui il a une autre fille et un garçon. 

Des lits en kit pour les pensionnaires, achetés il y a deux ans à Kathmandu, ont fini par arriver en fin d’année, après 
un long cheminement à travers le Tibet et par des routes endommagées par les séismes de 2015 ! 
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Quatre nouvelles toilettes ont été construites pour les petites sections, selon la technique des toilettes sèches, un 
projet souhaité par le Conseil d’Administration, qui voudrait en tester la validité pour la région, avant un 
développement à plus grande échelle. Le nom anglais « compost toilets » indique mieux l’objet et la raison de telles 
toilettes dans une région où l’eau gèle une partie de l’année et où la fumure est rare, du fait de l’utilisation de la 
bouse de yak comme combustible en cuisine. 

Curieusement pour ceux qui ne connaissent pas la région, l’accès à l’eau est un problème dans la Tarap, car seuls 
les ruisseaux qui dévalent de la montagne sont potables et peuvent être canalisés pour donner de l’eau 
« courante ». Or cette ressource est rare. C’est pourquoi un grand projet d’adduction d’eau pour l’école et le poste 
de soin est en cours. L’eau sera captée sur la hauteur à une distance de 2 km – ce qui signifie de gros travaux 
d’enfouissement des tuyaux pour les préserver du gel. Les villageois ont promis d’y travailler bénévolement. 

Enfin, une grande serre agricole a été construite à l’école pour fournir des légumes à l’équipe enseignante. Elle n’a 
pu être terminée avant la fin de la saison. 

La session scolaire d’hiver, qui dure trois mois (de mi-décembre à mi-mars) a été confiée à 3 jeunes de la Tarap; elle 
n’a pas pu être entièrement assurée par du bénévolat, comme c’est la règle, car seul un étudiant en fin d’études 
était disponible, si bien qu’il a fallu salarier deux autres jeunes. Les villageois ont accepté de prendre en charge un 
des salaires. 

 
 

Poste de soins 
Le Poste de Soins a bien fonctionné avec Tarkey et Karma Sangmo, un homme et une femme issus du projet. Ils 
n’ont eu à faire face qu’à un seul cas délicat durant l’année: une femme enceinte souffrant d’œdèmes importants et 
si mal en point qu’il a fallu la transférer par hélicoptère à Kathmandu pour l’hospitaliser. Tout s’est bien terminé 
puisque la mère et l’enfant sont aujourd’hui en bonne santé. Des programmes d’hygiène et de prévention santé ont 
été menés pendant l’année. 
 

Les villages 
Un curieux hiver sans neige a été suivi par un printemps trop sec, si bien que les villageois ont manqué d’eau pour 
irriguer leurs champs. Il a fallu laisser en friche certains d’entre eux, ce qui n’a fait qu’augmenter la pénurie 
alimentaire pour certaines familles, qui souffraient déjà du fait de la fermeture des routes suite aux séismes. 

L’été a été pluvieux en revanche et les toits terrasses des maisons ont souffert de cet excès d’eau, tant à l’école que 
dans les villages. 

La saison de cueillette du yarsakumbu a été impactée par les conditions climatiques et la récolte fut plutôt maigre, si 
bien que les revenus des familles ont été en baisse. Seul avantage de cette situation, il y a eu beaucoup moins de 
cueilleurs venus d’ailleurs à arpenter les montagnes, à endommager les sols et détruire la belle nature du Dolpo. 

Des évènements inhabituels ont une fois de plus perturbé la vie paisible de Tarap durant l’été. 
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Une vingtaine de jeunes gens des basses vallées du Dolpo sont arrivés un jour dans la vallée avec l’intention de 
collecter auprès des villageois une taxe décidée par eux-mêmes. Ils voulaient prélever des royalties supplémentaires 
sur le bois de construction issus des arbres de leur zone, et pour lesquels ils avaient déjà été rémunérés. Ils se 
déplacèrent de maison en maison menaçant les villageois, qui pour les plus craintifs s’exécutèrent, tandis que les 
plus rétifs furent rossés, parfois très violemment. 

Retour de situation, la police alertée prit le parti des Tarap-pa et força les intrus à rendre l’argent, à demander 
pardon et leur infligea à coup de matraque une telle leçon de vie, que les villageois émus et compatissants 
supplièrent les forces de l’ordre d’arrêter la raclée ! 

Cet évènement sans précédent va sûrement marquer les esprits et constituera un tournant dans les relations que les 
Tarap-pa entretiennent avec les habitants des basses vallées, qui les dominent politiquement et socialement depuis 
des siècles et qui les méprisent abondamment. Avec l’éducation dispensée dans la vallée, l’équilibre des forces est 
en train de changer doucement et les usuriers d’hier et d’aujourd’hui (à 36% d’intérêts) devront perdre un peu de 
leur superbe. 
 

KATHMANDU - Départs 
Nous avons été profondément attristés par le décès d’un professeur, Rinzin, qui était avec nous à CMS depuis plus 
de vingt ans. Il était de la Tarap et avait eu la chance de recevoir une éducation à Kathmandu à une époque où 
rares étaient les Dolpo-pa qui savaient lire et écrire. 

Avec Kedar nous l’avons embauché dès la seconde année d’ouverture de l’école. Il enseignait principalement le 
tibétain. C’était un homme gentil, serviable, appliqué. 

L’hommage de ses ex-étudiants sur Facebook correspond également à notre sentiment sur lui : 

« Nous sommes tristes d'annoncer la disparition prématurée de notre professeur bien-aimé Mr Rigzin Dorjee Lama qui nous a 
quittés ce matin vers 04h15, d'un arrêt cardiorespiratoire. Il avait juste 53 ans. Il était la première personne de Tarap (et du 
Dolpo) à passer le SLC et à retourner travailler en tant que professeur. Il travaillait depuis plus de vingt ans à Crystal 
Mountain School, depuis sa fondation en 1994 jusqu'à ce qu'il ait cessé de respirer le 7 Janvier 2017. Aujourd'hui, son travail 
dévoué a produit une masse critique de jeunes éduqués qui prennent les responsabilités qu'il leur a transmises. Son service 
sincère, appliqué, dévoué au peuple du Dolpo sur une longue période de sa vie est une source constante d'inspiration et restera 
profondément dans la mémoire de ceux d'entre nous qui ont eu la chance de bénéficier de son amour et de sa sagesse. Nous, 
à Vision Dolpo, exprimons notre profonde gratitude pour son service et vous invitons à vous joindre à nous pour prier pour sa 
renaissance rapide. 

OM MANI PADME HUM » 

Rinzin n’a pas pu terminer l’année scolaire 2016, il a dû se rendre dans la capitale pour se faire soigner. Le 
diagnostic des médecins a fait craindre le pire. Hormis ses tout derniers jours où il a souhaité s’isoler, et sa triste fin 
dans la solitude, il a été accompagné dans sa maladie par nos amis, qui étaient aussi ses élèves et ses collègues. 
Ces derniers ont organisé une cérémonie de crémation à la hauteur de l’estime qu’ils lui vouaient et de la douleur 
de son départ prématuré. 

Une autre personnalité de Tarap nous a quittés également à la fin de l’année. Il s’agit de Chewang, qui avait été 
maire de la vallée pendant plusieurs années et fut un soutien fidèle au projet lors des difficiles années de 
démarrage. 

 

Kedar 
Il y a un départ d’un autre ordre, bien moins triste, celui de Kedar qui a 
décidé de prendre sa retraite de l’Education Nationale népalaise en 2017. 
Son intention de quitter l’enseignement était dans l’air depuis quelques 
années mais un ennui de santé a précipité sa décision. Il ne sera donc 
pas le Head Master de Crystal Mountain School cette année. 

Il a été notre compagnon de route depuis le début du projet et son départ 
est une énorme perte pour nous. On peut le considérer comme le co-
fondateur du projet Action Dolpo tant son importance a été immense 
depuis nos premier pas au Dolpo. De son côté il part aussi la mort dans 
l’âme, tant il est proche de ce peuple qu’il aime énormément et qui est 
aussi sa famille. 
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Avec le départ de Rinzin et la décision de Kedar, le projet perd ses derniers « vétérans » et fait définitivement place 
à la nouvelle génération, celle qui a été formée par le projet. Aujourd’hui ces jeunes se trouvent entièrement 
exposés car ils détiennent le pouvoir dans leurs mains, tant pour ce qui concerne la gestion du projet que pour la 
gouvernance politique de la vallée, car les villageois les poussent en avant pour les prochaines élections 
(municipales). C’est un tournant fondamental pour ce peuple qui voit ses jeunes éduqués prendre le relais des 
anciens, avec bien plus de moyens que leurs prédécesseurs. La vie de ce peuple ne peut qu’en être transformée ! 
 

Nouvelles de SLR 
8 élèves de la classe 7 de CMS sont arrivés fin décembre à SLR et sont actuellement en train de préparer leur 
examen d’entrée dans une école de Kathmandu en classe 8. 

4 étudiants en fin de secondaire (classe 10) viennent de passer l’examen final appelé School Leaving Certificate. Ils 
vont enfin pouvoir retourner au Dolpo pour des vacances de plusieurs mois, avant de revenir dans la capitale pour 
entamer leurs études universitaires. Nous avons eu des entretiens avec eux pour les guider dans leurs choix de 
matières pour les deux années à venir (classe 11 et 12). 

6 étudiants en fin de classe 12 vont quitter SLR dans le courant de l’année, après leur examen final. Au cours des 
entretiens que nous avons eu avec eux, tous ont exprimé vouloir poursuivre leurs études supérieures en préparant 
un Bachelor (Licence) dans leur matière actuelle. Mais seuls deux d’entre eux ont un financement assuré pour les 
années à suivre, l’un pour un Bachelor d’ingénieur civil avec un financement extérieur, l’autre pour un Bachelor de 
pédagogie par un financement d’Action Dolpo. Ce dernier sera le premier étudiant ayant accepté de suivre la filière 
« pédagogie », et qui pourra profiter de la proposition de financement du Bachelor par Action Dolpo contre un 
contrat de travail à CMS comme enseignant sur 5 ans, à la fin de ses études. Une étudiante en dentisterie sera 
probablement soutenue par sa marraine. Les 3 autres malheureux sont à la recherche d’un parrainage pour la 
poursuite de leurs études. Il s’agit d’un garçon, Tinley Paljor (N° 2-B), en filière « Management Travel Tourism » qui 
veut monter quelque chose dans le domaine du tourisme au Dolpo. Tsering Dargye, un garçon (N° 34-A), qui veut 
devenir « travailleur social » et Sonam Dolma, une fille (44-C), qui veut devenir « hôtel manager ». 

Toutes les propositions de parrainage, ou co-parrainage pour ces jeunes sont les bienvenues ! 

 

Mission 
Une mission à Kathmandu a été effectuée par la présidente entre le 20 février et le 7 mars afin de superviser le 
projet et surtout de préparer les nouvelles actions qui vont être déployées dans la Tarap à partir de cette année. 
Celles-ci vont être décrites dans le rapport moral, qui fera l’objet du prochain envoi aux adhérents avec le rapport 
financier et la convocation à l’Assemblée Générale. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 

 

 Festival du Népal des 3 et 4 juin – Action Dolpo y aura un stand. 
 Nous sommes toujours heureux d’y rencontrer nos adhérents d’Île-de-France 

 Assemblée Générale Ordinaire annuelle de l’association le 17 juin 2017 


